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AFRORMOSIA ELATA H·ARMS 
(Leguniinosae-Papilionatae) 

Legumtnosae afrtcanae. VI' ENGLER BOTANISCHE JAHRBOCHER, XLIX, pp. 430-432 (1913). - E�GLER, A" 
Pflanzenwelt Afrikas, II!, 1, p. 529, Leipzig (1915). - UNWIN, A. H" West A.{rican Forests and Forcslry, 
pp. 271 et 352, flg. 82, Londres (1920). - BAKER, E. G" The Legumtnosae of Tropical A{rica, II, p. 600. 
Ostende (Hr29). - AUBRtvlLLE, A" La Foret de la Cöte d'Ivoire, BULL. COM. ET. HIST. t:I' Sc. A.O.F., XV, 
2-3, p. 215 (1932). - AUBRtvrLLE, A" La Flore forestière de la Cóle d'Ivoire, 1, p. 282, pl. 113, Paris (1936). 
- AUBRtvll.LE, A" La Foret colantale, ANN. Ac. Sc. COL" IX, pp. 107, 118 et 121 (1938). - STANER, P" 
Addttions à l'étude de la Flore du Congo, ANN. Soc. Sc. BRUX" sér. II, Sc. nat. et méd" LVIII, p. 36 
(1938). - GILBERT, G" Observalions pré!iminaires s11.r la Morphotogle des pla11t11Lcs fores tières au 
Congo beige, PUBLIC. INtAC, Sér. Sc. n• 17, pp. G et 26-27 (1939). - GILBERT, G" Rapport annuel 
]JOUT l'Exercice '/9S8, PUBLIC. INtAC, hors série, pp. 57-65 (1939). - GILBERT, G., Rapport amiuel POllT 
l'Exerctce 19S9, PUBLIC. INtAC, ho1·s série, pp. 6Hi6 (1941). - Louis, J" Contribution à l'élude des 
Afrormosia d'U Congo beige, BULL. JARD"BOT. ETAT, Bruxelles, XVII, 1 (edendum decembri 1943). 

A. - CARACTÈRES BOTANIQUES ET FORESTIERS 

1. CoNSIDÉRATIONS ESSENTIELLES SUR LE GENRE. 

Le genre Afromwsia qui, par ses dix élamines libres jointcs à une corolle 
complète s'intègre dans la tribu des Sophorées, a élé créé par HARMS en 1908 (1) 
afin de distinguer du genre américain et asiat.ique Ormosia JACKS . à gousses 
épaisses, renflées et déhiscentes, des es,pèces africaines à gousses minces, plates 
et indéhiscentes, indûment rattachées jusque-là au genre Omwsia. La descrip­
tion du genre a été complétée et fixée par E.  G. BAKER (1929) , tandis que nous­
même avon , au ·cours de nos dissections florales, relevé certaines particularités 
morphologiques communes à toute les espèces, de sorte que sa diagnose peut à 
présent s'énoncer comme suil : 

Afrormosia HARMS (2). -.Arbres. Feuilles imparipennées à folioles allernes 
ou subopposées, à stipules réduites et très caduques. lnflorescences disposées en 
panicules lerminales. Fleurs à préfloraison calicinale imbriquée; calice campa­
nulé, pentalobé, bilabié, les deux lobes postérieurs connés en une lèvre supé-

(1) In ENGLER-PRANTL, Die natürlichen Pflanzen/amilien, Ergänzungshefte II, p. !58 
(1008} (Nachträge III zu den Teilen II-IV fur die Jahre !899 bis !004) .  

(') 11ltymologie : Ormosia, d e  öpp.oç, " chaîne, collier n, par allusion à l'emploi que 
certaines peuplades des régions tropicales américaines et asiatiques font des graines de 
quelques espèces pour confectionner des colliers: ces graines sont brillantes et entière­
ment vermillon ou noires avec un large hile écarlate. Le préfixe « Afro » indique la 
qualité proprement africaine du nouveau genre. 
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rieure récurvée; étendard suborbiculaire; ailes obliques, obovales-oblongues, 
munies à la base el vers Ie haut d'une oreillette crochue; pétales de la carène 
libres ou partiellement coalescents, très semblables aux ailes; 10 étamines libres, 
inégales, loutes fertiles ou parfois 1-2 avortées, à ant.hères dorsifixes; ovaire sub­
sessile ou courtement st�pité, bi-multiovulé; slyle filiforme, circi�é au sommet. 
Gousse indéhiscente, plate, oblongue ou largement linéaire, finement Jignifiée, 
1-7 sperme, comportant parfois un ou plusieurs él.ranglements en relation avec 
l'avorLement de graines, munie 'd'une bande aliforme marginale lisse souvent 
peu apparente Ic long de la sul.ure dorsale; graincs discoïdes. 

Les A jronnosia sonl donc cxclusivemenl africains et nous monlrerons, dans 
une révision qui doit paraîtrc prochainemen L (Loms, 1943) , que les cspèces con­
slituan l ce genre se réduisenl à quatre plus deux variétés, à savoir : 

A. laxijlora (BENTU.) HAnJ11s, cspècc des savanes sou<laniennes et des savanes 
guinéennes septen trio11alc� (Cöte d'I voire, Gol<l Coasl, Togo, Dahomey, 
Nigérie, Cameroun, Uhangi-Chari et Soudan anglo-égyplien); 

A .  angolensis (BAK.) HAnllls, cspèce des savanes austro-orientales à large dislri­
bution (Angola, Congo beige, Rhodésie du Nord, yassalan<l, Mozambique 
el Terriloire du Tanganika jusqu'à l'Océan Indien); 

A. angolensis (BAK.) HAHl\JS var. Brasseuriana (DE WILD.) Louis, variété à con­
sidérer comme endémiquc au Kalanga, jusqu'.à plus ample informé; 

A. angolensis (BAK.) HARMS var. subtomentosa · (DE WILD.) Loms, même 
remarque; 

A. elata HAnMs, espèce forestièrc de la Provincc guinéenne (Cötc d'lvoire, 
Nigérie, Cameroun el Congo beige); 

A .  Schliebenii HARMS, espèce des sa va nes auslro-orien tales (Terriloire du Tan­
ganika). 

La première et la dernière espèce de cetle énuméralion ne sonl p�s représen: 
tées dans notre Colonie. 

· 

Clef analytique des espèces congolaises du genre Afrormosia : 

Folioles arrondies ou obtuses, Ie plus souvent éma1·ginées au sommet; arbres ou grands 
arbustes des savanes katangaises; 

Pétiole et rachis tomenteux-fauves ou argentés, toujours au mains pubérulents; 
folioles courtement et mollemenf soyeuses sur toute leur étendue ou sur 
la face inférieure seulement, les soies pouvant ne pas déborderla nervure 
médiane; 

Gousses glabres .. . .......... " .......... "" ... ".""" .. """ ". .4.. angolensis' 
Gousses pubérulentes " "."""".'. . .  4.. angolensis var. subtomentosa 

Pétiole, · rachis et folioles · glabrescents 
· 

à· totalement glabres ."." ... "" .... :. "". A .  angolensis var. Brasseurianii._ 
Folioles acuminées, l 'acumen parfois un peu rétus; . 

grand arbre de la forêt ombrophile . : " .. """ ... ""." .. " .... ".:""".::�·."."." A. elaiä 
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2. CAl\ACTÈRES SAILLANTS DE L0ESPÈCE. 

Grand arbre de Ja forêt ombrophile de terre ferme, reconnaissable entre tous 
et de loin à son écorce qui se desquame à la manière de celle du platane et est 
vivement bariolée de g randes taches brun rouge. Fût élancé, dépourvu de 
contreforts ba ilaires. Cime à charpentc flabellée, à port un peu pleureur et à 
couvert Jéger. Feuilles imparipennées à 7-11 folioles acuminées, à slipelles fili­
formes :persislanles. Fleurs blanches inodores. Gousses parchemineuses indé­
hiscentes, Iinement réticulées et munies d'un rebord marginal lisse. Graines lrès 
plates, brun clair. 

3. DESCRIPTION BOTANIQUE. 
(Pl. I à IV.) 

A rbre de 30 à 50 m. de hauleur totale. Ft1t pouvanl dépasser 30 m. sous Jes 
branches et atleindre 1m30 de diamètre à hauteur d'homme (1), cylindrique, 
dé,pourvu d'accotements aliformes et au plus légèrement lobé à la base (Pl. III); 
élancé, souvent un peu sinueux, à défilement assez prononcé (Pl. Il) . Cime fla­
bellée régulière, soutenue 1par des branches a cendantes peu nombreuses portant 
une ramure étalée horizontalement puis légèrement retombante conférant à la 
cime un port typique un peu pleureur (Pl. II et IV); couvert léger. Enracinement 
pivotant avec, toutefois, quelques grosses racines superficielles. &corce de 6 à 
10 mm. d'épaisseur, de couleur jaune crème ur tranche fraîche, virant rapide­
ment à l'ocre 1puis au rouge cannelle à !'air, transversalement parcourue sur 
toute son épaisseur par de fines stries scalariformes blanches visibles aussi sur 
l'aubier, inodore, homogène mais un peu fibreuse, tendre, séveuse, àssez adhé­
rente au cambium :par une surface qui noircit rapidement à !'air. Rhytidome lisse 
ou superficie1lement verruqueux ou veinulé, gri beige teinté d'oliväll'e, s'exfo-

(1) Ci-après, diverses mensurations se rapporlant à un spécimen mûr (exsicc. 
J. LOUIS 2487) : 

Hauteur totale : 51 m. 
Hauteur du fût  sous les branches : 34 m. 
Diamètre du fût à 1••50 de hauteur : 00 cm. 
Diamètre du fût à son sommet : 70 cm. 
Hauteur de la cime : 17 m.  

Au sujet des dimensions a.tteintes par cette essence, HARMS (1913, p. 431) parle d'un 
« mächtiger Urwaldriese » et précise : " Nach MlLDBREAD, hoher bis sehr hoher (50 m.) 
Baum » .  Par ailleurs, AUBRÉVILLE (1936) éci:it, après avoir signalé que l'Afrormosia 
elata est « un très grand arbre » : « Parfois, le fût est déjà branchu à une dizaine de 
mètres du sol, mais parfois aussi il est très long et l'arbre atteint 40 à 50 m. de haut. » 

Et le même auteur (1938, p. 107) classe cette esaence dans la catégorie des " arbres de 
première grandeur •.Il faut signaler toutéfois qu'il n'atteint qu'exceptionnellement·i'"3@· 
de diamètre et n'est donc jamai� un très gros arbre. 
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lianl comme chez Ie plalane en grandes plaq�es minces de 1 à 3 mm. d'épaisseur 
loujours longiludinalement allongées, à contours irréguliers, laissant sur Ie 
tronc, après leur chute, de nombreuses marques cicalricielles brun cannelle à 
brun rouge qui confèrenl au tronc un aspecl bariolé. typique proprc à l'espèce 
et qui la rend reconnaissable à dislance (Pl. JU) (1). Hanieau:r glabres, longiludi­
nalement ridés ou slriés, beiges à gris glauque; ramuscules jeunes parsemés de 
lenlicelles el de quelques rares soics fauves. 

Feuilles composées-imparipennées, alleignant en moyenne de 12 à 20 cm de 
longueur lolale; stipules lrès caduques, linéaires, de 7 mm. de long et 1 mm. de 
large, couvcrles de soies apprimécs fauves qui persistent à la base de la cicalrice 
slipulaire; pétiole de 3 à 4 cm. de long, glabre ainsi que Ie rachis qui esl luisant, 
lous deux parfois piqués de rares soies fauves apprimées, à l'état jeune; stipelles 
persislanles, filiformes-subulées, de 2 à 5 mm. de long; joli.oles allernes au nom­
bre de 7 à 1 1, Ic plus souvent 9, les inférieures plus courles et plus larges, ovales 
ou ellipliques, arrondies à la base, courtemcnt acuminées el parfois brièvemenl 
rétuses au sommel, les moyennes el les supérieures progressivemenl plus gran­
des, lancéolées, lancéolées-oblongues ou oblancéolées, arrondies ou obtuses à la 
base el graduellemenl atténuées en un acumen parfois un peu rétus au sommet, 
la lerminale obovale, cunéiforme à la base, arrondie el brusquement cuspidée 
au sommel" dans !'ensemble de 3,2 à 8 cm.

· 
de long sur 1 , 5  à 3,5 cm. de large, 

vert sombre, males sur les deux faces lorsqu'elles soul incluses à !'inlérieur de la 
cime, brillanlcs en <lessus (eulicule épaisse) el satinées en dessous lorsqu'elles 
sonl exposées au ,plein soleil en périphérie de la cime; pétiolules eylindriques, 
déprimés en goullière el pubérulenls-gris en dessus, de 3 à 6 mm. de long; limbe 
papyracé, glabre de part et d'aulre, comporlaul au plus quelqucs soies apprimées 
sur la nervure principale à la face inférieure; nervure médiane imprimée en des­
sus el très saillante en dessous; ncrvures Jatérales-principales au nombre de 8 à 11  
paires, peu saillanles et <lcvena11l indislinclef; vers Ic  sommcl des folioles, s'ana­
sLomosant en arceaux submarginaux; réseau dense de lrès fines nervï'Iles vague­
men t en relicf sur les deux f'accf;. 

lnflorescences en paniculcs lerminales au sommel des jcuncs ramcaux por­
leurs de 1 à 3 feuilles, lilchemen l rameuses 'et un peu flexueuses, alteignant 
12 cm. de Jongueur; pédoncule el rachis éparsémenl pubérulents, dcvenanl gla­

bres; braclées ovales de 1 , 5  mm. de long; br.actéoles linéaires de 1 à 2 mm. de 

long. 
Fleurs inodores à pédicelle grêle de 5 à 9 mm. de long, courtement soyeux. 

Calice bilabié, jaune olive, subcartacé, couvert en dehors d'un court lomentum 

(') Exposé à l'insolation directe par isolement dans les défrichéS', le fût devient 
uniformément gris clair et perd Ie bariolage purpurin si caractéristique qu'il présenle 
en forêt primitive. 
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apprimé gris ou fauve, parfois peu dense et laissant tran paraih•e Ie fond, tomen­
telleux en dedans, sépales soudés-campanulés à la.base sur.3 à 4mm., lobes imbri­
qués dans Ie boulon, deux fois plus longs que Ie tube, les deux postérieurs con­
crescents sur la moilié de leur longueur en une lame largement oblongue, bifide 

et réfraclée, les detL\'. latéraux lancéolés-oblongs, obtus au sommet, de 3 à 4 mm. 

de large, l'antérieur ovale, aigu au sommet, tle 4 à 5 mm. tle large. Corolle blan­

che, l'étendard vert clair aréolé de mauve à la base el les autres pétales un peu 
vineux au même endroil, lous parcourus de veinules flabellées, finement mcm­

braneux, glabres, à bord obscurément sinueux, chiffonnés dans le bout011, 
l'élendard et les ailes dcmcurant. fripés à leur extrémilé dam la fleur épanouie; 
étendard suborbiculaire, légèrement ,plus court que les aulres pièces de la corolle, 

de 1,1 à 1,3 cm. de large, réfraclé à angle droit après l'anthèse, rétréci à la base 

en un large onglet de 3 mm. de long; ailes oblongues, arrondies au sommel" 

munies à la base d'm1 appendice en forme de crochet arrondi, vers Ie dessus, el 
d'un épaulemenl. en coin, en dessous, de 1 ,5 cm. de long et de 5 à 7 mm. de large, 
à onglet rubané du quart au cinquième de la longueur totale; carène à pièces 

onguiculées libres vers la base, conniventes sur leur moilié supérieure, obovales, 
également ornées à la base d'un appendice en crochet tourné vers Ic haut, de 

1,5 cm. de long et de 6 à 7 mm. de large, insérées par un ongletlinéaire alleignant 
Ie quarl de la longueur totale. &tamines libres, arquées vers Ie haut, inégales, 

les supérieures de 9 mm. et lcR inférieures de 15 à 19 mm. de long, glabres; filets 
élargis à la base, régulièrement rétrécis en pointe vers Ie sornmct; anthères 

jaunes, médiifixes, de 1 mm. de longuem·; pollen pyramidal de 20[J- de cóté, à 
angles arrondis. Ovaire comprimé, de 5 à 6 mm. de l.ong sur 1,5 mm. de large, 
soyeux-argenté ou doré, à 3-5 ovules; gynophore robuste de 1 mm. de long; 

style vert clair, linéaire, glabre, aussi long que l'ovaire, enroulé en crosse au 

sommel qui s'amemiise en un pelil stigmale capité. Disque inlrastaminal bi en 
développé autour du gynophore en une bague comportant 10 mamelons opposés 
à l'insertion des étamines; neclar abondant. 

Gousses indéhiscenles, parchemineuses et un peu lignifiées, plates, oblon­
gues, brusquemcnl rétrécies-cunéiformes à la base, arrondies puis cuspidées au 

sammel, parfois marquées d'étranglemenls qui correspondent à des graines avor­
lées, de 7 à 17 cm. de long sur 2,5 à 3 cm. de large, mono- à télrasperrnes, 
Ie plus souvent bisperrnes et de ±10 cm. de longueur, jaune ocracé, maculées 

d'un 'large ·cercle brun sépia au ni'Veau de chaque graine, à sui·face mate ou un 
peu luisante, typiquement parcourne d'un réticulum sinueux en léger relief entre 
deux nervures longitudinales et submarginales saillanles (1), demeurant lisse sur 

(1) La nervure qui longe Ie bord dorsal est parfois un P?U effacée. 
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un rebord marginal aliforrne de 2 à 4 mm. extérieurement à ces nervures (1) . 
Graines irrégulièrement discoïdes, très plates, de  1,2 à 1,5 cm. de diamèlre, 
enfermées dans un alvéole satiné, doré ou brun ; s,perrnoderme lisse, de cou­
leur ocracée, sillonné de quelques veines plus sombres; cotylédons déjà verts 
dans la graine avant la germination (2). 

4. HABITAT, ÉCOLOGIE ET PJJÉ 'OLOGIE. 

L'Ajronnosia elata est une e pèce tropophile (3) d u  döme à bourgeons pro­
tégés , slrictemenl liée, en  ce qui concerne Ie Congo, à la forêt ombrophile hélé­
rogènc de terre ferme. Il en est de même, d'après M1LDBREAD (in ENGLER, 1915), 
au Cameroun .  A la Cöte d'lvoire, par contre, au <lire d' AuBRÉVlLLE (1936), cette 
espèce babi te les forêls caducifoliécs (") . 

Les jeunes feuilles ne comportcnl pas de pigment particulier el sont d'un 
vcrl pale . La floraison accompagne la feuillaison. La maturation des gousses 
prend de deux mois à deux ·mois el demi. 

Les périodes de défoliation , de refeuillaison,  de floraison et de frucli­
ficalion varient notablement d'une année à l 'autre et se situent à des époques 
diver es. Fructification et_ germinalion (5) sont abondantes, voire massives, dans 
la région de Yangambi. Quant à la régénération, elle est subordonnée aux 
conditions d'éclairement, car si l 'ombre dense du sous-bois est indispensable aux 
brins de semence, les jeunes arbres, plus ta:l!d , s'en accommodent mal et leur 
avenir dépend de la l umière qui fil l re jusqu,à eux. 

5. D1ST1HBUTION GÉOGRAPHIQUE. 

Le genre Ajronnosia était réputé, j usqu'en ces dernières années, ne compor­
Ler que deux représentanls dan notre Co�onie : l 'Afrormosia Brasseuriana 

(1) Ce rebord, chez les au tres espèces d' A/rornwsia, est généralement indistinct Je 
long de la suture dorsale. Chez l'A . . elata, il est périphérique, bien que sou'.lent un peu 
plus étroit le long de la suture dorsale. 

(2) D'après GILBERT (1939, pp. 26-27), " les cotylédons sont épigés, entiers et sans 
développement apparent, l'hypocotyle dépasse 5 cm. de longueur, les premières feuilles 
de la plantule sont opposées, simples, stipulées n. 

Selon nos propres observations, les cotylédons demeurent enfermés dans la gousse 
lors de la germination et les deux premières feuilles sont opposées et stipulées, ·mais 
composées-pennées et exstipellées; en outre les fólioles sont oblongues, arrondies aux 
deux extrémités, et les jeunes plantules sont éparsément couvertes de longues soies fauves. 

(3) Cette tropophilie est toujours de qourte durée --:- une quinzaine de jours au 
maximum - et n'est pas nécessairement régulière. 

(') Nous avons eu !'occasion d'examiner, dans I'Herbier du Jardin Botanique de 
l'Etat, à Bruxelles, les doubles des exsiccata AUBRÉVILLE 600-et 1592 cités par lui dans 
sa Flore forestière de la C6te d' lvoire (1936) en note infrapaginale : ces spécimens appar­
tiennent bien à l 'A. elata HARMS. 

(5) Les gousses étant indéhiscentes, les graines germent au travers des parois. 
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DE W1Ln., avec sa variété subto1nentosa DE W1Ln., et l 'A. Bequaerti DE W1Ln., 

qui étaient tous deux considérés comme endémiques dans les savanes du 
Katanga. Nous montrerons ailleurs (Loms , 19.43) que la variété subtonien tosa doit 
être maintenue, tandis que les deux espèces précitées doivent être ramenées à une 
même variété Brasseiiriana, à feuilles glabrescenles ou glabres, de l' Il. angolensis 

•AFQIQUE.• 

FIG. 1. - Afrormosia elata. Distributlon générale en Afrique. 

(BAK.) HAR111s , celle dernière élanl un élémenl des savancs auslro-orienlales afri­
caines largemenl répandu dans !'Angola, la Rhodésie du orcl,  Ic Nyassaland, IC 
Mozaµibique , Ie Tanganyika Territory ainsi que dans nolre région du Kwango el 
notre Province du Katanga, j usque vers Ka mi na et Ie lac Tanganika . 

Quant à l'A. elata, la seule es.pèce foreslière du  genre, iCful découvert par 
M1LDBREAD, en 191 1 ,  dans la forêt équaloriale primilive du Sud du Cameroun, 
à Molundu, et il a été reconnu, depuis, dans ,plusieurs provinces forestières de la 

igérie par UNWIN et au Sud-Esl de la Cóte d'lvoire .par AuBRÉVILLE."Hu'TcfüN"s-oN 

et DALZIEL ne signalant pas l'A. elata dans leur« Flora of West Tropical Africa », 
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on ,peul se demander si l'espèce nigérienne de la « moisl evergreen forest » dont 
parle UNwIN est bi en !' A .  elata ou si ce n'esl pas l 'A . laxiflora, ces deux espèces 
étanl systémaliquemenl. fort voisines. Toulefois, leur écologie el leur habitat sont 
très dislincls : EMLER (1915, p. 527) parle, en effet, de l'A . laxiflora comme d'un 
pelil arbre habilant les « Baum- oder Buschsleppen des Sudans, von Togo bis in 
das Land der Dj ur » et AuBRÉVILLE (1936, 1938) rap.porte - et il est formel sur 
cc point - que cclte cspèce, propore aux savanes soudaniennes et guinéennes, 
ne transgressc pas ces formations pour pénélrer en forêl dense. L'cssence fores­
tière nigérienne de U!'iw1' doit donc bien être réellemenl l 'Ajromwsia elata" De 
plus, el pour la même raison, il ne scmble guère douteux que !'essence observée 
dans les forêts Lropophiles de la Cole de !'Or (T110MPSON, Report on Forest's Gold 
Coast, 1910, p. 181) el considérée comme A. laxijlora esl effectivemenl, selon la 
suggeslion de HA1u1s (1913, p. 431), l'A. elata. Celle opinion se confirme encorc 
quand on a sous les ycux la carte de dislribulion de l'A . elata dressée par Auan�:­
v1LLE (1938, p. 121) pour la Cole d'lvoire, el ou Je domaine de celle espèce est 
figuré par un demi-cercle adossé par son diamèlre à la frontière de la Gold Coasl. 
Oulre que ccllc zone de réparlilion se silue en pleine région foreslière, milieu 
donl l'A. laxijlora est exclu, il serail difficile d'admetlre que l'A. elata ne se 
relrnuve pas jusle 11 l'Est de celle frontière, sur Ie terriloire eorrespondant de la 
Gold Coast. De sorte que son aire esl probablemenl plus vaste qu'il ne ressort des 
cilalions bibliographiques. Dans l'étal actuel de nos connaissances elle apparaÎl 
eependanl comme disjoinle et nol.re figure 1 représenlc la distribution globale 
de l'espèce en Afrique. 

C'est en 1938 seulemenl que STAi'iER signala pour la première foi� l'Afror­
mosia elata au Congo beige d'après des spécimens d'herbier adressés par !'agro­
nome L. Duao1s el par nous-même au .Tardin Botanique de l'f:lal, à Bruxelles, 
un spécimen envoyé par I'enlomologiste J. G11EsQu1ÈRE dès 1927 étanl. passé 

inaperçu d�ns les eolleclions indéterminées. Son aire géographiquc y.est cerlai­
nement peu élendue : d'après nos ;propres observations, il esl bien représenté 
rlans Ie lriangle Yangambi-Banalia-Stanleyville, ainsi. que .dans. !'hinterland de 
Yanonge, sur la rive gauche du fleuve, en pays Bambole; d'autre part, G11Es­
QUJÈRE a recueilli du matériel d'herbier à Lokolenge, sur Je Lopori supérieur, 
tandis que Duams, qui a renconlré l'A . elata dans la région de Bolafa, un peu en 
aval, Ie long de la même rivière, dit que cettë essence est répandue dans tout Ie 
district de la Tshuapa. Il nous semble toutefois douteux qu'elle pénètre dans la 
cuvette proprement dite à l'Ouest et au Sud du Loporr. Son aire paraît donc 
limitée aux parties septentrionale et orientale du « sous-district du bassin centra} 
du Congo », sensu LEBRUN (') (fig. 2). 

(') LEBRUN, J ., Répartition de la Forêt Equatoriale, p. 3�, Bruxelles (1936). 
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Cette e ence, qui esl fort locali ée dans notre Colonie, peul être commune, 
par place , dans son aire, et il est intéressanl de relevcr la rem.arque faite par 
AuBRÉVILLE (1932, 1936, 1938) touchant la Cûte d'Ivoire, ou l'A. elata, confiné 
dans une région reslreinte de l'Esl du terriloire, s'y monlre abondant el même 

17" 

LÉGENDE: 
;:;:::): FOR�TS ÉQUATORÏALE.S. 
:1:1:1:1:1:1 SAVANES CUÎNÉ.E.NNE.S. 1 
\��\�.� SAVANES O�ÎE.NTALES. 

22.· 27° 

Écf;ELLE 
Q 590KM. 

FIG. 2. - A{rormosta elata. - Aire de dlstributton nu Congo beige (zone hnchurée). 

dominant. Ce n'est loulefois pas unc essence <lc caraclère social et il est excep­
tionnel, dans la région <le Yangambi-Stanleyvillc, de pouvoir en compter cinq 
pieds mûrs à !'hectare, la moyenne, sur de grandes surfaces, élant d'environ un 
spécimen exploilable de plus de 60 cm. de diamètre par hectare (cf. tableau 2, 
p. 15). 

Phytogéographiquemenl, c'est donc une es.pèce strictement guinéenne. 

EXSICCATA. 
DISTRICT FORESTIER CENTRAL. 

Lokolenge, sur Ie haut Lopori, mai 1927, GHESQUIÈRE 700 (fruits); Bolafa, sur Ie· 
Lopori , sept. 1934, DUBOIS 659 (fr.); Yalibutu, sur la piste Weko-Bengamisa, alt. 500 m.,  
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oct. 1935, Loms 276 (fr.); Yangambi, alt . . 470 m., oct. 1935, Loms 492 (fleurs); oct. 1935, 
LOUIS 512 (fr.); avril et août i936, LOUIS i760 et 2479 (fleurs et gousses de l'arbre n• 8 
en obsèrvation phénologique); aoüt 1936, LOUIS 2487 (fl.); févr. 1937, LOUIS 32'75 (fl.); 
mars 1938, LOUIS 8672 (fl.); Yangarribi, avril 1938, GILBERT 1026 in co11. Div._ forest. (fl.); 
juin 1938, GILBERT 1243 in coll. Div. foresl. (fr.); Yangambi, mai 1939, LOUIS 14943 
(plantules). 

Au Congo : 6. Nol\IS VERNACULAIRES. 

Bohalala (plurieJ Wahalala) , diaJecte des Bongoye (seJon GHESQUIÈRE) et 
des LoJia-Buma (seJon Dusms) du Lopori supérieur. 

Olè (pJurieJ : Bûlè), diaJecte turumbu de la région de Yangámbi (seJon Louis 
et G1LBERT) . 

En dehors du  Congo : 
Ején, tlialeclc des B uJe de la région de Molundu,  au Sud du Cameroun (seJon 

M1LDBREAu in ENGLER, 1915). 

Ayin (Yoruba), A nyeran, A nyesan (Benin), Egbi (lbadan) , Elo Uta (lbo, 
Owerri), dialeclPs de la Nigérie (seJon UNWIN, 1920). 

A sa.mela, clialecte des Agnis de !'Est de la Cóte d'Ivoire (selon AuBRÉVILLE, 
1936). 

7. RENSEIGNEl\IENTS n'onnnE FOl\ESTIER. 

Un reJevé de 1 hectare dans Ja Réserve floristiqtle de l ' Isalowe à Yangambi, 
compte tenu seulcment des arbres de plus de 10 cm. de diamètre, a fourni Jes 
données ei-après : TABLEAU i. -

Arbres de première grandeur 
(plus de 35 m.) 

Arbres de deuxième grandeur 
(de 25 à 35 m.) 

Volume J Surf ace 1 Projection Volume ! Surf ace 1 Projectlon 
en m3 lerrière horiz. cime en m3 terrière horiz. cime 

en cm2 en mt en cme en m' 

7,978 7.088,2 78,53 - - -
1,592 i.256,6 78,53 - - -
1,842 1.590,4 50,26 - - ---- --

11,412 9.935,2 207,32 - - -
m• cmt m' 

� "'""' ,, """"""' ""''"' 

(de 8 à 25 m.) 

olume 1 Sur�ace , .Pr<?.iection 
. 

en ms terr1ère nor1z. cime 
en cmt en m' 

0,050 78,5 12,57 - - -- - -----
0,050 78,5 12,57 

ma cmt mt ' 

Totaux pour les 4 arbres de ! 'hectare (Tableau 1) : 

Volume . . . . . . . .  . 
Surface terrière . . . . . . . . . . . 
Projection horizontale des cimes . . . . . 
soit un recouvrement de 2,19 % de Ja surface de 

les 3 strates arborescentes réunies. 

11,462 m', 
10.0i3,7 cm2, 

219,89 m•, 
! 'hectare pour. 

Notons en out:re les résultats donnés, pou'r l'Afrormosia elata, par un comp­
tage exact et des mensurations individuelles effectués dans Ja Réserve floristiqne 
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de l ' Isalowe à Yangambi. Ces opérations ont été menees par parcelles distinctes 
de 1 ha . et  par virées de 10 m. sur un bloc de 273 ha. de belle forêt primitive 
mélimgée du type à Sco1·odoph lceus Zenkeri.  Elles ont fourni, pour l'essence qui 

• t'.IFQOQMQ;.:Î.4 ELt'.IT.4 • - 701lt::!J 
Y.<:lN,;;.<:lMEli 

� 25/.- 27 3 HE.C T.QO E.J 
I l  -GOlli::t;r 
i:: � � 207.- 0 - 50Tii::f,f IJ \l 

. .., ;::: ä a - 4Cl11i::i;r I l  !'.! 15/.- E J 
� r - - - ,  - 3011.<::f,f 
� 10%-

1 L- - - - ,  " i.J 
\l 

f- .  - 2011.<::fJ' i= 
"' .i 
J :-- --- " 

5%- "' i: a :;] - 101li::� � _J 0 '> 
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CÏl'li::ONFtl'lE.NCE.J, CE.NTÎMt Tl'IE.J 
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- COlJllEIE DE. L.<l OÉ.P.<lllTITÎON MOYENNE. C>LJ NOMEIOE DE. Tit;E.cf 
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- - c:l'LJllf .<lCE.cf Tf.QQÏÈ.llE.cf, O<lO CtlTÉGOQÏE.oJ', ÜPQÏMÜ • .r E.N % DIJ TOT.<lL POLJQ LE.cl' 273 H:. 

0 
L 

FIG. 3. - Graphlque montrant le nombre de tlges, le volume et la surface terr!ère 
pour une étenclue de 273 hectares de torêt prim!tive hétérogène cle terre ferme à 
Scorodo7!hloe11s Zenkerl relevée à Yangnmbl, clans In Rése1·ve

. 
fioristique de l 'Isalowe. 

nous occupe, les chiffres consignés dans Ie tableau 2 des pages 14 et 15 et ont 
permis de dresser le graphique de la figure 3 ci-dessus. 

Les chiffres du tableau 2 montrent que ce sont les catégories des tiges com­
:prises entre 3 m. et 3m90 de circonférence qui donnent Ie plus fort rendement 
avec 1 .390 m3 sur un total général de 3.191 m3 et sur un total exploitable (') de 
2.823 m" . Une proportion importante . égale à 43,56 % du volume général et à 
49,23 % du volume exploitable est ainsi fournie par 74 pieds représentant 15 % 
�eulement du nombre total des tiges d'Afl'Ol'mosia de plus de 10 cm. de  diamètre 
et 30 % du nombre de tiges exploitables relevées sur la parcelle de 273 ha. étudiée 
par nous. 

Les chiffres de la 15• colonne du tableau 2 re,présenlent un coefficient de 
fréquence relativement bas, et la même remarque s'applique au volume exploi-

(') Tiges de plus de im8Q de circonférence seulement. 
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TABLEAU :!. - AFRORMOSIA ELATA 

Hauteurs moyennes des fClls en mètres. 15 1 17,50 1 20 1 22 ,50 25 
Délllements moyens en cm. par mètre . .  

---- 2 , 5  - 3,0 
Circonférences à 1m50 d'U sol, en cm. 1 1 91 à 120 1 121 à 150 

------
30 à 60 61 à 90 151 à 180 j :!Si à 2i0 

Nombre de pieds . . . . . . . . . . . . . . .  48 4î 50 49 53 li7 
Pourcentage de pleds . . .  . . . . . . . 9, 74 % 9,53 % i0, :14 % 9 , 94 % i0,75 % i3 , 59 % 
Sur!ace terrière en m• . . . . . . . . . .  o ,  7740 2 ,  1049 4 , 3889 7 ,  HOO i i , 4882 20,2840 
Pourcentage des surtaces terrières . . .  0,4G % 1 , 25 % 2 , 60 % 4 ,21 % 6,81  % 12 ,02 % 
Volume en ml. . . . . . . . . . . . . . . . .  5 ,  136 2 1 , 291 56, 150 102, 3·12 183, 751 349 ' 807 
Pourcentage des volumes . . . . . . . . .  0, i6 % 0,67 % J , 76 % 3,21 % 5 , 76 'i'o 10,96 % 

( ' )  Comme il s'agit a v ant tout d'1 1n bois d'ébéniRterie, nous ne considérons comme • exploitubl es 

table à ! 'hectare menlionné par In <l r rn ièrc colonne, mais il ne s'agit que d'un 
seul cas C'I <l'une simple moyenne (' ) .  

L'allure de l a  courbe moyenne (fig. 3) concernanl Ic nombrc de liges de 
diverses catégories de circonféreuces rsl bonne el monlre que !'essence se régé­
nère bien dans Ie groupemenl à Scorodophlreus. Des chiffres précis manquenl 
sur la régénéralion dans  les calégodes inférieures à 30 cm. de circonférence, 
mais de fréquenles observations sur Ie krrain nous mellent en mesure d'affirmer 
q u'elle esl excellente. Si nous disposions de ces chiffres, la courbc se relèverail à 
son exlrémilé gauche et prendrail une allure Loul à fa it normale. 

Les sommels du graphique relalif  au nombre de pieds ( • )  s'expliquent par 
des réussites particul ièremenl heureuses de la régénération à certains endroits ou 
à cerlaines époques. II ne faut ,  en effel, pas perdre de v ue que la densilé des 
semis nalurels peut ,  à un moment  donné, être abaissée notablemen f par un pou­
voir germinatif déficienl des graines ou par un parasi l isme massif, et que la 
destinée des brins de divers ages est souvent compromise sur une grande échelle, 
eu forêt dense, p.ar des condilions insuffisantes d'éclairement <lues à I'épaisseur 
du sous-bois toujours fort encombré. 

En ce qui concerne Ie premier e ffet dépressif ;produit  sur la régénération 
- pouvoir germinatif déficient  et parasitisme des graines - notons que G1LBEHT 

(1939, p. 62) a signalé, pour certaines essenoes de la forêt équatotiale, l 'existence 
d'un cycle des « années de semence », la fructification étant alternativement défi­
citaire et p léthorique pour une même espèce. D'après les observations de eet 
auteur, entièrement conformes aux nótres, l'Afrormosia elata appartient à cette 
catégorîe . GILBERT a établi, en outre, que " les graines des années de fructifica-

(') Notons qu'i l  n'a pas été tenu compte, lors du calcul des volumes, de!> quantités 
de bois, parfois appréciables, fournies par les b'ranches maîtresses des cimes. 



SURFACE. DE 273 HECTARES 
. . 

27.50, 
3,5  
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Totaux 
pour les 

273 hectare.s 
-

r 
En 

moyenne à !'hectare 
' -1 27i à :ioo 1 301 à 330 1 33i à 360 1 36i à 390 1 39i à 420 (30 à 420) (30 à. 420) 

24 · .  43 i3 i8. 5 493 1 , 8  
4 , 87.: ,% .. 8,72 %· 2 ,64 % 3 , 65 % 1,0i % 100 % 
15,5�07 : 33, 9703· 12,3194. 20, 1532 6 ,5296 168, 7156 0, 6180 
9 ,20 % 20, i3 'Y. 7,30 °/. i i ,  95 'Y. 3 , 87 % iOO % 
307,584 696, i70 259,467 434, i78 :143, 385 . 3. i9i , 645 1i ,69i 
9,64 'Y. 2 i , 81 'Y. 8,13  •;.; 13,60 'Y. 4 , 49 'Y. 100 % 

i5 

Proportlou Prorortion 
exploitable ex�oilable 

sur 273 h. (*} à l eet. (*l 
- -

. (18i à 420) (18i à 420} 

246 0 ,9  
49,90 % 
i42, 8496 0 , 5232 
84 , 67 % 
2 . 823, 01 '10 ,341 
88 , 44 % _! 

u moins 1mso de clrconférence, mnlgré In mincem exceptionnelle de l'nubier chez cette espèce. 

tion abondante ont généralernent un faiblc pouvo'ir germinatif, soit par suite du 
parasitisme (Dialium, Afl'Ol'mosia) , "  soit à cause de !'abondance des graines sté­
riles ou ÜJ.complètement formées (Chi·ysöphyllum, Dialium et Afrol'mosia) ». Et 
il ' äjbu�e que,  « chez ces deux dernières espèces; ce sont surtout des grainès -du 
débtit 'de la maturation qui sont vaines ». Des ·essais de gerrnination portant sur 
d.e nombreuses essenèes ont été poursuivis par la Division forèstière de '1'INEAC 
à Yangambi au cours de l'année 1938, quï -fut précisément une année t.rès fruc­
tifère pour l '  A .  elata. Les résultats 'fciurn'is par les parcelles 'd'expériences ont été 
consignés par GILBERT (1939, p. 61) dans un tablea'U ·réca;pittilatif qui ·mentionne ;  
pour l 'Afrormosia, d e  « rares levées » seulement sur un total d e  20.852 graines 
mises en terre. Mais il faudrai t  se garder de tenir pom courants -de semblal>les 
r
_
ésultats. Les conditions artificielles et _ peut-être écologiqueinent inadéquates de 

la· pépinière n'y sont sans doute pas étrangères, dans mie certaine mesure du 
Ilf,oins,  et Ie même auteur (1941,  p. 65) , rappelant la germination i nsign ifia'nte 
de . 1938, lui  _oppose les résultats pleinement salisfaisants de l'année suivante 
obtenus à partir de la fructification mains  abondante de. 1939. Quoi qu'il �n �oit, 
il nous a été donné fréquemment, quant à nous, d'observer des semis  « en 
brosse » sous des porte-graines tl' A .  elata en fon�t primi tive. 

Si nous envisageons la seconde eau se de dépression , à savoir les conditfofl s 
insufiisan,tes d'éclairement, rious constatons que Ie tempérament de l'Afronnóitu. 
elata subit une modification assez rapide .( ' )  et que, d_'essence délicate et sciaphile 
en son ·jeune äge" il devien t typiquement héliophile dans la suite et . tend ·à 
épanouir sa cime dans la pleine lumière d u  dóme. Cetle évolution dans son appé­
rence à l 'égard de l 'éclairement,  aisément perceptible dans la nature, a été con­
firmée expérimentalement par GILBERT (1941 , p. · 63) qui, à: l'Arboret'l.1m de 

(') Voir page 8. 
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Yangambi (1) et dans les « parcelles d'observation n (2) , a montré que l 'ombrage 
dense ne tarde pas à contrarier la croissance de l' A .  e lata pour qui un ombrage 
l"éger, tout en demeuranf nécessaire, se lrouv.e_ être- assez tot Je plus favorable.

" 

D'ailleurs il ressort de !'examen de notre •ta.bleau 2 que Ie- nombre des tiges se 
maintient sensiblement constant, pour la parcelle étudiée, à trávers les catégo­
rics de circonférences allant de 30 à 330 cm. ,  ce qtái montre bien que l'élimina­
tion s'est faite dans le� catégories inférieures à ·10  cm. de diamètre pour tous 
les jeunes arbres qµi n'ont pas t rouvé, assez tot, les conditions d'éclairement 
suffisantes. 

· ·  

Du point  de vue forestier, retenons enfin que I 'Afrormosia fait l 'objet depuis 
1938, à Yangambi, d'expériences sylv icoles sur I 'enrichissement de la forêt .pri­
maire hétérogène en essences précieuses par la méthode de semis ou de ;planta­
tions en la�ons (3), et que des essais en grand, effcctués sur le plan de la pratique 
courante, éta ient prévus dès 1939 dans l� Domaine de la Qivis�on forestière de 
l 'INEAC à la même station. Il est superflu de s'appes�ntir sur l 'in�,érêt et la portée 
qui s'attachent, ;;iu çlouble point de vue de nos corinaissa1;1ces /Örestières et de 
l 'exploitation économique de notre sylve coloniale, à des exp,ériences de ce genre 
scientifiqu.ement conduites et accompagnées d'observa\ions régulières sur le tem­
pérament des essences et de mensurations sur la croissance en . .  hauteur et sur 
l 'accroissement périméirique des liges. Les circonslances� a.ctuelles nous ont 
empêché de connaître j usqu'ici les résultats de ces essais, sur lesquels nous nous 
proposons de revenir plus tard . · 

J .  Louis. 

( ' )  L'Arboretum est insta Hé sur un terrain ouvert, ou l'on assure Ja couverture du 
sol au moyen du recrû naturel et ou l'on réa1ise artificiellement un ombrage temporaire 
ql,ljlilld celui-ci est indispensable. 

(2) Les " parcelles d'observation » sont établies, en· continuité avec l'Arboretum, 
dans un bloc forestier dont on a abattu Ie sous-bois. Lés essences étu<liées sont ainsi 
mises en place, par lots de 25 aTes, sous Ie couvert de la strate arbore5cente, laquelle est 
percée elle-même <l'éclaircies selon les besoins. 

Le hut de eet Arhor.etum et de ces parcelles expérimimtales est la mise en obs.erva­
tion des nombreuses essences susceptibles d'offrir un intérêt économique, en vue de 
recueillir tous rensei�nements sylvicoles utiles concernant les semis, les modes de propa­
gation et de plantatiqn, les écartements, les types ä'enracinement, l 'évolution du système 
fo\iaire et de l' élagage naturel, le tempérament, etc. 

(0) Ces layons consistent en des percées d'environ 2 m. de large faites à •Ja machette" 
dan's Ie sous-bois, la direction étant fixée à la boussole. Les <lits layons sont maintenus 
libres par rabatage pério<lique du recrû, de façon à ménager le dégagement voulu autour 
des jeunes plapts:. Les éclaircies plus imporlantes, notamment celles qui concernent Ie 
döme, ne sont pratiquées que plus tard et seulement à mesure des nécéssités. 

ADDENDUM: à. l'index bibliol'rn.phique de la page 3: MILDB&EAD, J., JViason8chaftliche Erusbniuo dar Zwaiton 
DP.utschen Zontra.l-AfTika-E.r.pedition 1910-1911 ,  IT, 13otanik, pauim, pl. 59, Leipzfg (19ZZ). - D'après ce mémoire. 
l' Ä: elata fo.it partie, avee un degré de fréquence élevé, :ie peuvlements subtropophiles à. domina.nee de Triplo­
cl1don 1cl.ero�vton et de Terminalia supo,-ba. dans Ia région de Jukaduma, d'Assobam et de la. rivfère Bange, au 
Sud-Est du Cameroun. Comme des peul)lements de composition floristique très semblable ont éM reconnus par J::EBRUN (1. c., pp. 40 et 41) &u Nord de 1& rorêt ombrophile congolaise, dans les lambeaux forestlers de l'Ubangi, 
1 A .  elata est à recbercber d"ns cette région de notre Oolonie, 
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Yangambi < ' )  et dan les " parcell� !�.!M.'1 u (') ,  a mon tré que l'ombrage 
den!'e u�· tarde pas à contrat r la' c 1 ° •1"�imce de l ' .4 .  elata pour qu i un ombrage 
légt-r, tou t  en demeurant sa i r· . "' trouve être assez tól Ie plus favorable. 
D ' a illeurs i l  ressort de l't> en d•· . , •trl' tableau 2 que Ie nombre des f es st• 
1 n a i 1 1 t i l' n t  s<>nsibleme1 1 t  tan l ,  : · 111  la parcdle étudiée, à tra.vers lt>s catégo-
ri1·s Je l'Îl'COll férf'nCPS aJl1mi <k :lál " Ja() cm . ,  ce q u i  mon l re bien q ue l 'él imina­
lÎO l l  s'est fai t e  d a n '!  lf:'s ca tégo1"• , 1 ft!rieu r<'s à 10 cm . tle dia ml>trn pour tous 
ll·s j<'une. arb re� q ui n'onl 11" ' ' uv r ,  assez tot , les con tl it ion s d 'l-clairemen1 
� u ffisan t e s .  �GENDE DE LA PLANCHE I. 

Du pni n l  de ' ut> f stit · � •• • l l ll  t>n fi 1 1 que l'Afl'lmnusia fait  l 'objet <lcp uis 
HJ38, à i ang:rn1h 1 .  tl'expé1 Î •  ' h  it·o lt·s � u r  l 'enridi isscm•·n t  dl'  la  fmi\t .pri-
ma i re l t é tfrogl·1w <'Il e SC l l• 1 uws par Ia maho<ll' <le !ff•mi" Uil de plaola-
t i o n �  c11 l a � cm �  ( J .  Pt q u•· ·I• - Af1'o�·2inl� dlioo.taés sur I e  plan !11· la pra t i q ue 
rrn1rante,  étaie1 1 t  prévu �  I· . � "9 ,t;ms Ie Domai ne de la Divi -ion (01·« l ière de 
l ' L \ EACl\l 11r r  �WJ.lui et · �i'l u de s'appesan tir sur l ' i n térêt el la portéc 
q u i  i<0ulg,d1�r8oiA ��l. , " 1 " t  dc v ue  tle nos connaissances forestière� et de 
J 'cxploilatiun écmpoi:p i�h . 1 ." • !r" s� lve coloniale, à des expéril'nces tlc ce genre . · r·c. - Détail du ér1aN-he . /. . • .  b 1 .  é l" 1 �c1enh iqucm e uccon o , , 1 • •.'-'l Utnpa !ln t'.t'S u o serva 10ns r gu icres sur e tem-

, l tl � �ntre, le
1

cahce· l' 1 . 
h l t peramen e- · • :e� · 11 te me 1".u ni 101 1 s  sur a cro1ssance t-n a u  cur e sur au- !lBSJJS, naaru, . 

l 'accroissemt"nt fiMIWiii.�nt, Te es,' .". Les circonsta.nces. ac t uelles nous ont 

i>mpêché de co S'sdl'.f!I, .Jê de p tt!VüleS . im, ftWtli\@�quds nous nous 

proposons de ven i 1  1 i ril 
D. - ynécée êl mo1tié de l'androcée. J .  Louis. 

( ' )  ?'.l\IP Rme. sol au moyen du recr • 
quand celu i-ci est ind 

·�1.i l lé sur u11 tM<rrain ouvert, ou ! 'on assure Ja couverture du 
. . •  rf'I el oiJ 1 " "  r�lise arlificiellement un ombrage temporaire 
'I hle. 

(') Les • par<'•·· 
dans un bloc forP: 

en continui� avec !,'Arboretum ,  
Les essences ét.udiées sant ainsi 

mises en plaee, pn r ..,.11ça,.......,;"���.Qlll.-44 strate arboresoeote, !aquelle est 
percée elle-même d ,...- \;, ,"·� �Ion 'ns. 

Le but de et'• \ •",� rt de lies �xpérimenl.ales esl la mise en ob6erva-
lion des nombreu�6 • �kilte!\ �u. J& d'offrir un intérêt économique, en vue de 
recueill i r  tous rer""·•!I '*'mtnb �} l v ir••IMI uhles concernent les semis, les modes de propl\­
�ation el de plan la1 1 .:. les écarlt'nl(ICI , Ie� types ä'enracinement, l 'évolution du système 
!oliaire et de l ' él11n� naturel, Ie lPftl�rament, etc. 

(0) Ce!\ layon� n•n istenl en del' per<"k d 'environ 2 m .  de large fai M-c à l'l machette 
thna Ie f'OUS-bois, 111 direclion étant n�e1 Il ia boussole. Les dits lnyons ton' maintenus 
litnie. J.!&l" raba�e J>i'riodique du recrll. • 1;açon à ménager Ie l YOulu autour 
deg une:t pl.ants. Lts écla ireies plus Hup<1rlli.ntes, notamment ce qui concernenl Ie 
dOme. oe ..C•n l pratiquées que plus tar'I "1 i;eulement à ma ure des nkUaités . 

.\f)IJE'IJÇ)f à l'hlde. blblt�phique de la l'Q9 1 KJL091UlA.D, J" TP'IH•ft1<�aftllche lfro•hnl1n ,,.. lv•il"" l>Ml•.-1'•" lt1f\"?'nl-�1rlka-&.rpsdition J9JO-Jfll. ll. ltetanlk. po.allim. pl. 59. � ( 19U). - D'aprlte • a6moiF"" l'A . •1-f• fait ,,.rtje. A•ec un dectt de lr6quaa" •t-. 1t Poo11lement1 nbtropopbilu à doml- de 'rr'.,-; rl1iWM ,.....,...,.i." et tie T...,,.111"lio rupOf''bo d.,,. la nlslotl 4e Julla4uma, d'._,bam et de la Ba11p " llnd-.... • °"11Mroun. Comme dH peuplem9DC. " -.-1tfOJ1 florto1.lq• t...., emblablo oa� -·•n- -Lat"� !1. t., Pil. 4t ot 41 1 1.u !ford do la lorM _...,.IJilo oonsol&loe dan.o l• lam-u f�" de 1'1 .......... l'A • •  "," ... • :reeilttvher dan.o ente ........ do ...... &ion ie. • • 

t -
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ELATA HARMS AFRORMOSIA 

Plunche 1. 
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Ll1JGENDE DE LA PLANCHE II. 

Port de l' Afrormosia elata HARMS : fftt éla.ncé, cylindrique, un peu 
sinueux; cime flabellée à tendance pleureuse; cquvert léger. 

Caractéris\iques du spécimen : 

Hauteur totale : 43 m. 

Ha.uteur du fût : Z7 m. 

Hauteur de la cime : 16 m. 

Dia.mèt:re à 1m50 du sol : 85 cm. 

Volume : 13 m•. 

Yangaimli>i, forêt primitive éventrée pour la. créa.tion d'une routQ, ·5 juil­
leti 1938. 

Olloh6 INllA.0, Pboto J. Loula. 
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ences forestlères et bols du Congo. Planche Il. 
Fasclcule 2. 

Afrormosla elata : sUhouette de l'arbre. 

Photo J. Lou!::. 
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Planchc lll. 



. .  III 

LlnGENDE DE LA PLANCHE lil .  

Base du tronc de l'A/rormosia elata HARMS avec les cicatrices e&1'actéris· 
tiques en. bariolage brun rouge propres à cette essence. A gauche, 
émergeanti du feuillage, un second spécimen de .la même espèce. 

Diamètre du spécimen à hauteur d'homme : i•iO. 
Yangambi, Réserve floristique de !'lsalowe,

, 
IS juillet 1938. 

Olloh6 INjAO, Photo J. Loul1. 



nces forestlères et bols du Congo. 
Fasdcule 2. Planche ID. 

Afrormosia e/ata : base du filt. 

Pha10 J. l.oulo 
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LJ!lG'ENDE DE LA PLANCHE IV. 

Abatage · en forêt primitive hétérogène de terre ferme. En avant de la 
lisière, trois e!ll!ences typiques : 

Au centra, un Afrormosia elata HARMS, 

A gauche, un vieux spécimen d'Entandrophragma utile SPRAGUE 
à la ci'llie puissante, 

• A droite, ·un Erylhrophloeum guineense .DON. 

Yangambi, plateau de la Lusambila, 5 juillet i938. 

OUcW INiJ.O, Photo J. Louis. 
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B. - CARACTÈRES DU BOIS 

La lronce qui a servi de ma,lériel d'élude est authentifiée par l 'exsiccatum 
J .  Loms 11 ° 2487. 

Provenance : Yangambi (District de tanleyville, Territoire d'Isangi) ; belle 
forêt primitive lourde de terre ferme ur Je plateau de l ' I tasukulu, à hauteur du 
km. 8,5 de la p iste de gaz i ;  alti tude 470 m. ; sol sablo-argileux très profond. 

Date d'abatage de l 'arbre : 22 août 1936. 

Dimensions de l'arbre , :prises après abatage 
Hauteur totale : 51 m. 
Hauteur de la  cime : 17 m. 
Hauteur du fût : 34 m.  
Diamètre du fû t  à 1 m50 du sol : 0,90 m. 
Diamètre du fût à son sommet : 0,70 m.  
Volume : 17, 304 m3 • 

1 .  APPELLATIONS C OMJllERCIALES. 

Le bois de celte essence n'esC pas connu jusqu'à présent sur Ie marché. 
UN"'IN en donne cependant les noms su\vants : Satinwood, Benin atin­
wood (1) , Yellow Satinwood. 

2. DESCRIPTI O DU BOIS ET CARACTÉRll\TIQUES ANATOMIQUES. 

M a c r o g r a p h i e . 
{Pl. V et Pl. VI, 1.) 

Bois différencié : aubier remarquablement mince, ne dépassant guère 3 cm. 
d'épaisseur chez les plus gros spécimens ;  duramen paraissanl occuper assez tól 
une proportion importante de la tige. . 

Coloration générale jaune olivätre ,passant rapidement au brun légèrement 
foncé (2) ; se diversifiant ,  sur la section radiale (bois sur quartier) , en raies verti-

(1) C'est par erreur que Ja légende de la figure 82 de UNWIN (!920) parle 
d'Afrormosia laxiflora sous Ie nom de Benin Satinwçiod. 

(') L'Afrormosia elata paralt montrer à eet égard une grande analogie avec une 
autre espèce du genre, l'Àfrormosia Brasseuriana du Katanga (=A .  angolensis var. Bras­
seuriana), étudiée par DELEVOY dans La Question forestière au Katangr.r, t. II ,  p. 24 (!929); 
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cales étroites, alternativement brun clair et brun plus foncé, sur !'ensemble 
desquelles v iennent se greffer des veines plus larges, les unes de teinle pale, à 
reflet parfois un peu a,rg lé, en contrefil par r�pport aux autres, plus foncées, 
qui les séparenl et don�an't au boi un aspeét légèrem

-ent rubané;  lonalilé succcs­
sivement claire et foncée de la veinure pouvant s ' invcrser suivant l 'orientalion du 
bois à la  lumière ; s�ction radiale tout entièrc finemen

'
t cl plus .ou moins longue-,-. • • r • ' 

ment piquéc (b'aces vasculaires) , plus courtement c•l plus abondammen l d;rns 
une des séries de veines homologues (PI . V ) .  

Section transversale montran t des cernes circulaires nettement visibles, de 
teinte j aune brunê.t're sur Ie bord interne, brun de plus en plus foncé sur Je bord 
externe, traversés· tangentiel lemen t par de trrs minces stries jaune blanchätre, 
ondulées, plus ondulées et  plus longuès dans les parties claires. Rayons ! médul­
laires invisibles à l 'reil l ibre (Pl . VI,  1) .  

Seclion tangentielle (bois sur  dosse) largement et  superbement ramagée, 
résultal de la di fférence de coloralion dans les cernes. 

1\1 i c  r o g  r a p h i e . 
(Pl. VI, 2, 3 et 4.) 

Vaisseaux : plus ou moins irrégulièrement disséminés ; de taille sensi­
blement constante ; isolés ou plus fréquemment accolés dans Ie sens du rayon , 
lrès raremenl en diagonale ou tangenliel lement." 1par groupes de 2, de 3, par­
fois de 4, voire exceptionnel lement de 5; ovalaires ; de largeur moyenne, en 
moyenne de 130p. environ de diamètre tangent.iel pmir J '  ensemble et de 170p. 
environ ide diamètre r'adial pour les isolés ; moyennement 'nombreux à nombreux 
dans la partie claire des cernes, pouvant devenir rares dans la partie foncée; à 
éléments courts, en moyenne de 285p. environ de longueur ;  à cloisons horizon­
t.ales ou peu obliques, à perforation unique ; à paroi marquée de grosses ponctua­
tions en ell ipses allongées, lantol op,posées, tantót alternes, même dans un seul 
élément, à aréole ell iptique ou ovale ;  fréque�ment ouverts ,  quelques-uns avec 
un contenu jaune brunätre clair à brun rougeätre. . 

Fib res : irréguliè�ement disposées pa� f>aquets, ceux-d s'allong�ant radi:ilei 
men t  entre les rayons médullaires là ou les vaisseal:lx . deviennent plu� rares ; 1 en 
proportion plus importante dans la partie foncéc des cernes;  en moyenne à peine 
dominant.es ; à trajet un peu sinueux pa� contac.t avec les rayons méd.ullaires  sur 
la section tangentielle, plus ou moins encl�evêtrées sur la coupe radiale ; de lon­
gueur moyenne à longues, en moyenne d'environ 1650p. ; étroites, de 13 à 14p. 

de diamèlte ; à paroi ép�isse à très épaisse ; non cloisonn&!s ;  à ponctuations shn1 
ples, très petites, de forme ovale en v ue radi.ale , surtout )�.calisées, sur la coupe 
tangentielle,  au niveau des extrémités des rayons méd.ullaires;  colorées en vert 
olive ou j aune brunätre. · ' '  ' � ," 
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Parenchynie : juxla- à circumvasculaire, s'étirant fréquemmenl, lalérale­
ment aux vaisseaux ou groupes de vaisseaux, en ·bandes sinueuses irtterrompues, 
plus ou moins longues et épaisses, dont les éléments, partis de vaisseaux tangen­
tiellement voisins, se soudent et figurent les slries j aune blanchätre, ondulées 
décrites dans la ma-crograph ie ; moyennement abondant et assez régulièremenl 
i:épai:_ti,-plus�commun- cependant dans-la....,région claire des cernes, à laque}le il 
dqrine sa coloralion ; s'agençant ,  sur la coupe tangenlielle, en faisceaux plus ou 
moins important , chaque ',parlie de ceux-ci étant consl ituée par des séi'ies de 2 à 4 
ou parfois 5 cellules allongées dans Ie sens de la hauteur, terminées en pointe aux 
extrémités de chaque série el s'imbriquant verticalement de faisceau à fáisceau ; 
gros cristaux d'oxalate calèique abondants ;  contenu cellulaire plus petit, de 
forme plus ou moins arrondie et vraisemblablemenl de nature amylacée, moins 
abondant. 

Rayons médullaires : étagés, a ffcctant parfois localement une dis,position 
irrégulière ou en chicane ; raremenl articulés ; régulièrement répartis ;  uniformes ; 
petits, en moyenne de 14  cellules de hauteur, soit environ 240fJ-; très étroils, de 3, . 
parfois de 2 rangées de cellules, soit env iron 17fJ- de largeur ; moyennement nom­
breux, environ 8 à 10 par millirriètre ; homogènes ou subhomogènes, c'est�à-dire 
avec une assise de cellules marginales un ;peu plus hautes et parfois moins Ion· . h . t l 1 J 
gues quo1que onzon a es. 

3. CARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES. 

Celles-ei ont été déterminées sur 40 éprouvettes pour la . dureté et la densité ; 
sur 20 éprouvettes pour Ie point de saturation et la rétractibilité. 

Proptlétés. 

Dureté N, à 15 % d'humidlté . 
Denelté D, à 15 % d'humldité : 

minimum 
moyenne . . . . . .  . 

maximum . . . . . . .  " 

Hygroeooplolté à l'alr d., ou cortectlon de la den-
sité pour une varlatlon de 1 % d'humldlté . 

Point de eaturatlon à l'alr S . 
Retralt total B . . . • . . 

O,oefflolente de rétraotlblllt'é : 

" 

axla1e a .  
radiale r .  
tangentlelle t . 

• J 
voluinétrlque, v . 

� 1 • 

1 

, , 
•' .... 

1 ' 

Valeurs chi!!réei;. 

5,41 

0,743 . ( 
0,806 

0,857 

0,0042 

20,68 % 

10,0 % 

0,023 

0,157 

Interptétatlons. 

Bols mi-dur. 

Bols mi-lourd _à lourd. 

Moyenne. 
Bap" 
Fal)>le à moy�n. 

' . 
·1 1 1 11.i  · ., •. ·J 

0,304 t1 ,1 _  t B J � J1Clt•; :tti 
0,484 Bols moyennement 

- nel\Yj lWt.31 '• '100 1 ll( t 
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.4 . ,Ç�RACTÉ IUSTJQUES llll�CANIQUES, 

Celle�-ci onl élé détêr�inécs sur 40 éprouvelles .pour ia compression. 111 
flexion, . la lraclion , Ie Ie?dagc ; st�r 20 épro�vetles pour la  résistance au choc. , 

Propriétés à 15 % d'humidité.
' 

N 
Oote de dureté i5' . . . . 

Résistance par om• à la oompresslon C : 

minimum 

moyenne 
maximum 

Tenue à l'humldlté c 

Oote atatlque _Q_ wo u 
Oote apéolflque 10� D' 
Rét1latanoe par om• et par om. à la flexlon F : 

minimum 

moyenne 
maximum 

Tenue à l'humldlté c' 

Oote de flexlon 10� D 
Oote de ténaolté -� 
Oote de raldeur � 
Résistance unitaire à la rupture par ohoo k :  

minimum 
moyenne 
maximum 

Oote dynamlque IJ. 
' l  

Résistance par om• à la traotlon . 

Oote d'adhérenoe Trac. 
iOO D 

ftétlatanoe par om. au fendage 
.. ' " � 

Oote de
. 

fendage 
F.end . .  
iOO D 

Valeurs chir!rées. 

8,33 

605,1 kg. 

666,6 kg. 

829,5 l<g. 

1 ,9 % 
8,27 

10,26 

958 kg. � 
1 .501 kg. 

1 .902 kg. 

1,9 % 
18,17 

2,25 

31 ,0 

0,35 kgm. � 
0,60 kgm. 

o.� kgm. 

O,!l'Z 

28,0 kg. � . 0,34 

17,2 kg. ( 0,21 

Inierprétations
,
: 

Moyenne û forte. 

Blcvée. 

Bonne. 

Blevée. 

A peine moyenne. 

Moyenne. 

Moyenne. 

Moyertne. 

Bois moyennement 
· tenuce. 

Bois presque élasti· 
que. 

Bois moyem1,er1ent à 
résl!lent. 

' I ; 
Moyenn1<. 

Bols rfioyennem'ént . adhérent. 

Bois moyennement 
i'lssfle. 
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5 .  CARACTÉRISTIQUES TECHNOLOGIQUES ; 
STRUCTURE ET COMPOHTEMENT A L'USINAGE. 

Bois à grain fin, à veine droile, à conlrefil moyen. 
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Se scianl bien mais lentement, avec dégagemenl d'une fine sciure irri­
tante principaiemeót pour la muqueu e pharyngienne de la région na ale. 

Travail de rabotage : assez pénible sur quarlier, s'exéculant par cnlèvcmenl 
de copeaux courts el donnant une surface à bandes verticales as ez régulièremen l  
espacées e t  un  peu rugueuses ; plus aisé sur dosse, s'exécutanl par enlèvemenl 
de copeaux plus langs el donnanl une surface Iissc . 

Se finis anl san d ifficullé malgré Ie contrefil, celui-ci nc s'arrachant pas. 
Se remplissanl facilemenl préalablement au polissage cl prenant , après ceUe 

opér�lion, un bel aspect final uni .  
Se fendant au clouage en faible épaissew· ; relenant fortement Ie  clou quand, 

l 'épaisseur étanl suffisante ,  Ie bois nc s'est pas fendu. 

6.  SENSIBILITÉ VJS-A-VI DES INSECTES XYLOPHAGES APRi>S AilATAGE. 

Lars .du débit quelques galeries étroiles sont apparues , slrictement limitées à 
l'aubier. 

7.  E111PLOJS. 

Ses propriélés ,physiques et mécanique - ces dernières en général au 
mains moyennes - approprienl Ie bois d'Afrormosia elata à Ia plupart des 
emploi sans Ie réserver spécialemenl à certains d'entre eux. C'est un bois 
de qualité aux possibilités d'adapla l ion mulliples (') . 

Son très bel aspect ,  join t à son coefficient de rétractibi l i lé volumélrique 
moyen , Ie classe en excellente place parmi Ie hoi d 'ébénislerie , de marque­
terie et à forliori de menuiserie (parquet) , d'autant plus qu'il ne présente pas de 
difficulté parlicul ière de travail (2) . Ses ciages ur dosse - ceux-ci mains bons 

(') D'après HARMS (Hl13, p. 431) ,  MILDBREAD rnentionnait sur Jes fiches de ses deux 
eisiccala recueillis au Cameroun en illi0-191 1 : " Wertvolles Holz " et « Kernhólz schön 
bräunlich-oliv, sehr hart. " Et ENOLER (!915, p. 530) rapporte, toujours d'après MILDBREAD : 
« Sie liefert ein prächtiges hartes, schön bräunlich-olivfarbenes Kernholz, das als Möbel­
holz Verwendung finden kann. " 

(') Il apparaît en effet, d'après nos essais, mains dur que Ie laisse supposer 
AUBR�VILLE (i936) qui parle d'un bois « excessivernent " dur, raison pour laquelle, dit 
!'auteur, « les indigènes laissent volontiers debout les Asamela en défrichant la forêt " ·  

Mais les noirs maintiennent ainsi souvent dans leurs défrichements des essences dont Ie 
feuillage nourrit cerlaines chenilles recherchées par eux comme friandise. Il n'est pas 
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pour toutes les espèces que les sciages sur q uartier, par suite de leur retrait plus 
fort - sont les plus beaux· . . L�s ouvriers se prémuniront contre l ' irritation éven­
t uelle que causerait la sc�ure (bpnl).e venlilalion ·des <lo.caux) . 

Sa rétractibilité volurnétrique totale faible à moyenne, les dimension,s et la 
rectitude de son ftît Ie ren'd�nt susceptib1e de déroul�ge et de t�a�chag� pour 
feuillets extérieurs. Toute!ófs -sii trop grande durèté �mpêche qu'on lente ces 
deux modes de débit a utrernent  qu'après étuvage.' 

. . " . .  · 1 

" Cette 'même rétractibilité �olumétrique totale1 faible à. moy'cnne Ie désigne­
rait aussi pour la conservation en bois ronds  (poteauk ,  é1chafauds) . 

. 

· Il se révèle également propre à l 'usage dans la grosse charpent�. Ü présente, 
en effel, des résistances à la compression et ·à Ja flexion convenables, voire élevè�s 
en ce qui concerne la compression , et, quoique tl� àensité relativement forte, ses 
cotes, par rapport à ces deu'x sol licitations, sont' suffisan les . ' . 

Son point de saturation bas lui  confère en · outre l.me des car�clérisÜq�és 
requises pour les emplois en humidité constant�. n réunit dès lors, r'éser

'
ve faite 

quant à sa durabilité, toul ce qu 'on demandc d'un bon ' bois de n1ille. · ' , 

Au surplus, ce point de saturation bas lui  donnerait une place dans les con­
structions navales, tout au moins pour les aménagements ihtérieurs. 

Il possède enfin les qualités exigées pour être débité en traverses de· chemin 
de fer et, la dureté exceptée, en pavés, réserve faite à nouveau quant à sa: dura­
bilité. Disons cependant que celle-ci semble à première vue <levoir être bonne, 
à en j uger par l 'excellent  éta l de nótre échahtillon après qu'il cut supporté des 
conditions de conservation franchemen t· mauvaises. Ajoutons; 1èncore qu'elle 
paraît pouvoir être augmentée dans ces 1 cas spéciaux, sans trop 'grandes diff.i-

. cultés, .par ihjection d'tm antiseptique (vaisseaux moyennement nornbreux, mais 
de largeur moyenne et généralement ouvetts)". ' 1 1 • 

' "  · · '  · · J .  FoûARGE. 
I • 

------'-----·· -

exclu ; non �lu� lq,ue J 'As�meia; avec son . fût bli.riofé qe rbuge� soit �en� .�o�r tapo� �fr 
Jes nalifs de la'ë6te d'Iv'oire et - fespecté comme - tel . · · 

· '  · 

SignaJons en passant que Je bois d'A/rormosia laxi/lora des savanes -soudaniennes 
serait, au dire du même auteur, un . des plus durs de l'Afrique et qµe celuL d'A. Bras­
se'li_riana (� A'.' ·a,ngolen8is var. ]1raiseuriana) e.s� �i:is�déJé' par D�VOY _ �mip� � �fos .�l!r 
(Jfl. �ystèm. 'B1<fisi �atangá·, IV, p._ 3, !930) et.même comme,_ un qes, plus dur�illi�n� _qu un 
des pJus Jourds du K�tanga (l. c . ,  VI, p. 2, i931). , , , · • _ , l j 

' 
1 " ., 

. i  " '  . 1 .  
·� lf 1 1 t-. ... h ,  

: 

' , ,  
" '  "' 

• :  , (, f(il·· 

. -· '( 

'i , ·..,. , f  
1 _. dt( 1 t  
! I l  nr 

· · ,J 11'"'1 1 , , r·, _ 
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pour loutes les espè�ces que k.. llC�!H�HW�er, par suite de leur  retrait plm. 
fort - san t  les plus beaux, Öuvr1ers se premuniront contrc l ' irritation évcn-
l uelle que causera iL la scu '1>orn1e ventilation des locaux) . 

Sa rétractibi l i té  voJ u ·que totale faible à moyenne, IP& dimensions et In 
rectitude de son Iût le t su'<ceptible de déroula,e et. cfo tranchage pour 

sa trop grande dure�é empêche qa'on lente ces 
. nt  q 11'après étu vage . · 

é \ c. lumétrique tota le faiblc à moy<>nnt• h• dé!<igne-
rait a ussi pour la co tion 1·n bois ron ds (potcaux ,  échafa uds) . 

IJ SC .révèlr Pg'8ft'1Uf' prop rr• à J 'usage dam la grosSP charp.ente . Jl présenle , 
1'11 e ffel,  des résisla1w • la c o t�lJ.)l'ession el à la flexionio11 ve11abk � . voirc élev.ées 
•?n er q ui conr,'mc la �H��'WJF, l?� qttbi��g�n;;i1 é rclat i vrmenl forte, ses 
colcs , par rapport à de11 \ �oll ic i t.i t.iow: , sunt suffisan les. 

Son point d "  !!lllura ti 1 1 1 1  bas I n i  eon frrc en oulrc une des caractérisl iques 
requ ises pour Ie:-: i' Î!< "'' h 11.midité constan te . l l  .ré'1nid .�ès lors, rét1en <> faite 
qmmt à�'tthP..H)fff ,dtMft0�q8ff( f�{fc M1i1H1fc elt·u5rt0Ï'ma rtol� �e mine. 

A u  Ra.U!plwtticfil: bloitesFet lTBÖÎls1pbw làllgedoim4unés eh(e\)lmt«eilift\��s ron­
s t.ru c tiom 1� · laÀJl�SrllbifRY.<y)MII'l!Ji>iP�f�fil\lf;WlW«\�\#fu�s par 

· � I' �-nl1 · 1n t. 11.hondante 11  po!'sé · �q f�i,r�E\.�PS� . ��w ����•e-l!flllf.41\.�es <lil chemin 
seln . alle 8. rt1ent a1""Cûle 0 1 autrê s rie. ae vemes'liomo10.1n1es. de fer et , hr m fir1· ) "*' , en pavcs, re,;crve 1a 1 e 11 nouvea u quant-tl ,... dura-

bililé.  JllBooal u �:Déqia• )Mtil&.cóliM&álèJlduà qfi��U�f.é êl'�bon nl',  
à en jugcr �· 1 •  �M iMa�dètlft�ilb �@fllaÀ!ftfüWsa�5o4f'i P1è16tefu��· lé des 
con d itions Wi0 • · f%A1AJ>01baW���BiWm. P f}H"ii116'Nwte&\l!?,rl8qu'elle re s e sa eoufèut primHîvê. , . d .1îff" par8Ît pouvo · ·. a u µ-ment� Clans �s cns spec11mx , san s  trop gran es a 1 -
cuJtés, par inj11 1 d ' un anli�ptique (vai:sseaux moyennement nombrc11x, mais 
de largeur mo. e et IZ'';néralement ouverts) . 

J. FouARG2 . 

exclu non pi UI! l' A sam"la, avec son fûl bariofé de rouge, soit tenu pour loabou par 
lès ·natifs de la . <l ' lvoire et respecté comme tel . 

Signalon& M passant que Ie bois d'A/rormosia laxiflora des savanes soudiltriennes 
serait, au dire ë même auteur, un des plus durs de l'Afrique eL que celui d'.t. Bnu-
seunana (= A. ltnsü var. fJrasseuriana) est considéré par Du.zvoy comt.ne dur 
(P.t. Sgstbn.. 'Il an.ga, IV, p. 3, 1930) et m�me comme un des plus dur& � flll'un 
des plus lourds tllll tt&ngn (l. c.,  VI, p. 2, i93j) .  
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LFlGENDE DE LA PLANCHE Vl. 

Aspects ana.tomiques du bois d'A/ToTmosia elata HARMS. 

i. Section transversale grossie 5 x . 
Cernes de tein.te plus foncée sur Ie bord externe, et stries bla.nehAtres plus 

ou moins longues relia.nt ta.ngentiellement plusieurs vaisseaux. 

2. Coupe transversale grossie 25 x . 

Vaisseaux moyennement nombreux à nombreux, isolés ou groupés, en 
files raàiale$. 

Tissu fibreux opaque, irrégulièrement disposé par paquets entre les 
rayons médullaires. 

Parenchyme
' 

juxta- à circumva.sculaire, étiré en bandes sinueuses plus ou 
moins longues reliant ta.ngentiellement plusieurs va.isseaux. 

Rayons médulla.ires étroits et moyennement nombreux . .  

3. Coupe longitudinale ta.ngentielle grossie 70 x . 
Va.issea.u avec ses éléments courts et ses ponctuations. 

Fibres à tra.jet un peu sinueux par contact avec les rayons médullaires. 

Parenchyme en séries vertica.les terminées en pointe et g:roupées en fais-
cea.ux s'imbriqua.nt; certa.ines cellules avec gros crista.ux d'oxa.late. 

Rayons médulla.ires éta.gés. 

4. Coupe longitudinale radiale grossie 70 x . 
Fibres plu'S ou moins enchevêtrées. 

Rayons médullaires homogènes à subhomogènes. 

Ollahéa Stat. Rech. forest. Et.at, Gemblou:r, Photo J. Fouarire. 
< 
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1 .  Vue transversale 
Grossissement 5 x. 

3. Coupe tangentlelle. 
Grossissement 70 x.. 

Photo J. Pouarge. 

AFRORMOSIA EC.ATA HARMS 

Aspects anatomlques du bois. 

Planche VI. 

2. Coupe transversale. 
Grosslssement 25 x. 

i. Coupe radiale. 
Grosstssement 70 x. 

Pbotolypie A. Dohmen. Bruxelles. 
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